
APPEL À CANDIDATURE

RECRUTEMENT D’UN DOCTORANT POUR UNE THÈSE SUR L’HISTOIRE DU CANCER

Histoire contemporaine
Allocation de thèse de la Région Pays de la Loire

1 - Conditions

 Intitulé de la thèse : 

Histoire institutionnelle, sociale et culturelle de la lutte contre le cancer en Pays de la Loire (1920-
1960)

 Etablissement d’enseignement supérieur où sera inscrit le doctorant :  Université du Maine, Le Mans, 
France http://www.univ-lemans.fr  

 Ecole  doctorale :  ED  496  SCE  (Sociétés,  cultures,  échanges)  http://www.univ-
lemans.fr/fr/recherche/formation_doctorale/ecole_doctorale_496_sce.html 

 Laboratoire où s’effectuera la thèse :  CERHIO, Centre de recherches historiques de l’Ouest (UMR 
6258), site du Mans http://cerhio.univ-lemans.fr 

 Directrice de la thèse : Nathalie Richard (professeur d’histoire contemporaine, Université du Maine) 
Nathalie.richard@univ-lemans.fr ;  co-encadrant :  Hervé  Guillemain  (maître  de  conférences  en 
histoire contemporaine, Université du Maine)

 Début de la thèse : septembre 2013
 Durée de la thèse : trois ans
 Financement : 92 000 € sur trois ans 

2 - Description du sujet (résumé)

La thèse portera sur l’histoire de la lutte contre le cancer au XXe siècle et s’appuiera notamment sur les fonds d’archives des 
Centre anticancéreux de Nantes et d’Angers. À une analyse à l’échelle régionale, elle est susceptible d’associer une étude à  
l’échelle nationale et/ou internationale des acteurs et des dispositifs de la lutte contre le cancer. Les archives disponibles  
permettent d’envisager et de croiser plusieurs approches : une histoire des politiques publiques et des prises de décisions 
en matière d’équipements sanitaires, une histoire des modes de prévention (centres régionaux, associations, actions de  
sensibilisation, lutte contre l’exercice illégal de la médecine), une histoire de l’économie sanitaire (approvisionnement en 
radium, équipement des centres), une histoire de la médicalisation d’un champ (construction de la spécialité médicale, rôle  
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des médecins généralistes), une histoire du point de vue du patient (accès au soin, parcours de soins, représentations de la  
maladie).

Le doctorant travaillera en étroite collaboration avec les enseignants chercheurs de l’Université du Maine (Le Mans, France) 
autour de la thématique de l’histoire des sciences et sera associé aux projets en cours de définition dans le cadre de l’axe  
« Sciences humaines et sociales » du Cancéropôle du Grand Ouest.

3 – Description du sujet et programme de travail du doctorant (détail)

La thèse portera sur l’histoire du cancer au XXe siècle en France. Elle pourra se centrer sur les dispositifs institutionnels et 
sur les acteurs de la lutte contre la maladie, ainsi que sur la construction d’un discours sur la maladie émanant des soignants 
et des patients, depuis les années 1920 jusqu’au début des années 1960. Ces thématiques seront abordées à partir de  
l’exemple régional des Pays de la Loire.

Bibliographie - L’histoire du cancer dans ses divers aspects (histoire de la maladie, histoire de la cancérologie, histoire des  
dispositifs de lutte contre la maladie) est récente et encore peu développée. Les premières études en retraçant les grandes  
lignes datent des années 1990 (par exemple P. Darmon, Les cellules folles. l'homme face au cancer, Plon, 1993 ; P. Pinell, 
Naissance d'un fléau. Histoire de la lutte contre le cancer en France (1890-1940) , Métaillé, 1992). Depuis, des recherches 
ont été réalisées, principalement par des collègues anglo-saxons et canadiens, sur quelques grands acteurs et sur des  
problématiques spécifiques, telles que le genre (A. Carol, « Une sanglante audace : les amputations du col de l'utérus au 
début  du  XIXe siècle »,  Gesnerus,  2008 ;  R.  A.  Aronowitz,  Unatural  History:  Breast  Cancer  and  American  Society, 
Cambridge, 2007 ; B. H. Lerner, Breast Cancer Wars. Hope, Fear and the Pursuit of a Cure in 20th century America, NY-
Oxford, 2001 ; I. Lowy, A Woman's Disease: The History of Cervical Cancer, Oxford, 2011), les cancers infantiles (E. Barnes, 
« Caring and Curing: Paediatric Cancer Services since 1960 », European Journal of Cancer, 2005), les thérapies officielles 
ou marginales (C. Hayter, An Element of Hope. Radium and the Response to Cancer in Canada, 1900-1940, Montreal and 
Kingston, 2005), certains dispositifs de prévention (D. Cantor, Cancer in the 20th century, Baltimore, 2008). En France, ces 
travaux sont peu nombreux. Un colloque, tenu à Toulouse en 2011, a fait le point sur des recherches encore éclatées et  
limitées (D. FOUCAULT (dir.), Lutter contre le cancer, 1740-1960, Toulouse, 2012). 

L’état des recherches évoqué ci-dessus justifie pleinement la réalisation d’une thèse portant sur l’histoire institutionnelle,  
sociale et culturelle du cancer en France au XXe siècle et privilégiant une approche faisant varier les échelles locale et 
nationale et s’ouvrant aux comparaisons internationales.

Axes du travail - L’histoire de la lutte contre le cancer en France est largement marquée par une politique décentralisée,  
caractérisée par la création de centres anticancéreux dans les années 1920 et par leur autonomisation dans les années  
1940. De ce fait, la perspective régionale envisagée ici se justifie pleinement et est susceptible d’ouvrir, à échelle nationale, 
sur des comparaisons s’appuyant sur quelques monographies locales déjà publiées (J.C. Petit, La lutte contre le cancer en  
Alsace. L'histoire du centre Paul Strauss de 1923 à nos jours , Bas-Rhin, 2011) et sur des recherches doctorales en cours à 
Toulouse.

La région Pays de la Loire constitue un terrain d’enquête prometteur. Deux centres de lutte contre le cancer y ont été créés  
en 1924 (centre René Gauducheau à Nantes, centre Paul Papin à Angers) et des archives concernant leur histoire sont  
disponibles  aux  archives  départementales  de  la  Loire-Atlantique  et  du  Maine-et-Loire  ainsi  qu’au  centre  Paul  Papin.  
L’enquête  pourra  également  prendre  en  compte  l’action  de  la  Ligue  contre  le  cancer  (fondée  en  1918),  notamment  
l’articulation de sa politique nationale et des actions menées au niveau local (les premiers comités départementaux sont  
créés en 1922). Des fonds sont également disponibles, par exemple aux Archives départementales de la Sarthe, sur les  
campagnes de prévention engagées dès l’entre-deux-guerres.

L’exploitation  de  ces  fonds  d’archives  permet  d’envisager  une  histoire  de  la  lutte  contre  la  maladie  qui  prendra  en  
considération les dispositifs institutionnels et les acteurs (médecins, soignants, animateurs associatifs, patients) dans toute 
leur diversité, qui mettra en lumière leurs interactions et qui éclairera la construction culturelle d’un discours sur la maladie.  
Les évolutions ou les permanences mises en lumière par ce travail sont susceptibles d’intéresser tant les historiens que les  
professionnels de la santé.

Programme de travail du doctorant :



- établissement d’un état des sources (sources imprimées et archives) et de la bibliographie  ; recensement des approches 
théoriques pertinentes en histoire de la médecine, de la santé, des politiques publiques de santé

- dépouillement des archives régionales (Nantes, Angers, Le Mans et éventuellement grand ouest)

- dépouillement des sources nationales (Archives nationales, Ministère de la santé, associations)

- exploration des comparaisons nationales et internationales

4 – Profil du candidat

Le candidat  devra être  titulaire d’un Master  2 ou équivalent  en histoire,  en sciences humaines et  sociales (sociologie,  
anthropologie), en lettres ou en sciences biomédicales. Il devra manifester un intérêt pour les approches historiennes et  
maîtriser la méthodologie de travail sur les sources du XXe siècle. 

Une maîtrise de l’anglais est souhaitée pour les candidats francophones. Une bonne maîtrise du français (lu et parlé) est  
indispensable pour les candidats non francophones.

Les candidatures (lettre de motivation, curriculum vitae détaillé, notes obtenues en Master 
1 et 2) sont à envoyer à l’adresse suivante :

Nathalie.richard@univ-lemans.fr

Date limite d’envoi des dossiers : 5 juillet 2013.
Entretiens avec le jury, semaine du 8 au 12 juillet 2013.
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